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Les timbres à 12 et 30 Frs 

« Roi Baudouin avec lunettes » 
Type Marchand 

mailto:lindekens.bogaerts@skynet.be
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Jean-Claude 

GUYAUX  

Francis  

KINARD  

Mark  

BOTTU 

Mireille  

LUTZ 

Alain 

PIPART 

     

 

 

 

Lucien 

JANSSENS 

Roger  

BAURAIN 

Charly  

BRUART 

Luc  

SELIS 

Jean-Louis 

DECHESNE 

     

 

 

 

éé 

Yves 

VERTOMMEN 

Hubert 

CAPRASSE 

Jacques  

PIROTTE 

Gerard  

LUDWIG 

Il reste encore des 

places, lancez-vous. 

Rejoignez-nous. 

 

     

 

Comité restreint 

 
 

 

Philippe LINDEKENS  

 
Thomas LINDEKENS 

 

Daniel GOFFIN 

 

Rédacteurs permanents 
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Tous les bulletins sont disponibles sur: all bulletins are available on: alle tijdschriften zijn 

beschikbaar op: www.philafrica.be/BELGOLATRES  

 

 

 

 

 

 

 

Alain Pipart (ṓ) 

Alain Pierret  

Jean-Claude Guyaux 

Jean-Louis Dechesne 

Patrice Noiret 

Willy Vande Wiele 

Daniel Goffin 

Webside Delcampe & Ebay 
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La genèse 

 

Les premiers timbres de la série « Baudouin avec lunettes » type Marchand (1953) furent émis le 10 

septembre 1953 sous la forme de trois valeurs : 1,50 F gris clair, 2 F rose carminé et 4 F bleu clair. Le 

timbre à 30 F sera émis le 11 décembre 1958 et celui à 12 F le 7 juin 1966. 

 

Ils sont émis en héliogravure, feuille de 50 timbres, au format 24 ½ x 21 mm, dentelure 11 ½. 

 

 
La photo originale retouchée et définitive 

 

Côest une photo r®alis®e par Robert Marchand et choisie par le souverain qui a ®t® remise aux Ets. Malvaux 

en vue de la réalisation de la maquette définitive. 

 

Cette belle photo du roi a été retouchée par Malvaux à plusieurs endroits : 

- le haut des cheveux, 

- la paupière supérieure droite (gauche pour lôobservateur) 

- les deux épaulettes 

- la veste à plusieurs endroits 

- la cravate 

- le grand cordon qui a été complètement estompé 

Les timbres  
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La maquette originale de Malvaux 

 

Document Malvaux : La maquette définitive avec la photo retouch®e dans lôencadrement de la maquette. 

 

La photo originale retouchée est placée sous un encadrement en carton très épais, découpé de sorte que 

seule la partie de lôeffigie royale qui sera la base du timbre est visible dans une fen°tre. 

 

Les dimensions de cette fenêtre sont étudiées avec une très grande précision en fonction des dimensions 

du futur timbre. 

En effet, sur lôencadrement lôon observe : 

- Quatre lignes de rep®rage, ¨ lôencre : en haut, en bas, à gauche et à droite. 

- Des très fines lignes au crayon qui déterminent les dimensions dans lesquelles la fenêtre doit être 

découpée. Le chiffre au crayon « 133,8 », le long du bord droit, correspond exactement à la 

hauteur de la partie visible de la photo retouchée. 

- En bas à droite, des chiffres au crayon : « 21 x 24,5 » (= les dimensions du futur timbre) et « 24,3 

x 28,07 ». 

 

La pièce fondamentale de la maquette est évidemment la photo définitive retouchée. 

 

Cette maquette a ®t® pr®sent®e ¨ lôAdministration des Postes et accept®e par celle-ci. 

Sur la photo, sous lôencadrement en carton est fix® un chiffre de la valeur, dans ce cas 3,50 F. En pratique, 

cette maquette avec la photo définitive du souverain, recouverte par un film transparent sur lequel sont 

collés les différents « flaps », dessinés par Malvaux, avec les légendes « BELGIQUE / BELGIË » et les 

chiffres de la valeur aux endroits propos®s par Malvaux, est pr®sent®e pour accord ¨ lôAdministration. 

 

Apr¯s accord, pour ce qui concerne lôaspect des l®gendes et des chiffres de la valeur et leur 

positionnement dans le timbre, cette maquette servira à réaliser les films au format souhaité qui 

permettront la r®alisation des cylindres pour lôimpression en h®liogravure. Lôavantage des chiffres de la 

valeur sous la forme de « flaps » est que cela permet de réaliser facilement les différentes valeurs des 

timbres : on garde la m°me photo de la maquette d®finitive sur laquelle on appose, ¨ lôendroit ad®quat, le 

chiffre de la valeur désirée ! 
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Quelques renseignements techniques 

 

Lôh®liogravure est une gravure en creux par un proc®d® photochimique. 

 

Lôoriginal, ®tabli huit ou neuf fois plus grand que sa r®duction d®finitive, est photographi® aux 

dimensions requises du timbre. Le cliché négatif en résultant est, après retouche et mis au point, reproduit 

et répété en positif sur une plaque photographique grand format autant de fois quôil faut de timbres sur 

une feuille simple. Cette répétition positive se fait à des intervalles rigoureusement exacts et conformes à 

la perforation finale. 

 

La gravure proprement dite, côest-à-dire lôobtention des creux ou cuvettes se fait au perchlorure de fer 

dans diff®rentes solutions de concentrations diverses permettant ¨ lôop®rateur de r®gler la profondeur et la 

valeur de gravure en fonction de lôoriginal. 

 

Côest dans ces cuvettes, dont lôensemble constitue lôimage, quôest d®pos®e lôencre fluide et tr¯s volatile 

requise dans ce proc®d® dôh®liogravure. 

 

 
Lô®tiquette des Ets. Malvaux au dos de la maquette 

 

Au dos du carton sur lequel la photo a été collée se trouve une grande étiquette des Ets. Jean Malvaux, 

preuve irr®futable de lôauthenticit® de la maquette. 

 

Cette maquette originale de Malvaux est une pi¯ce fondamentale et unique dôune grande 

importance dans la gen¯se des timbres de Belgique puisquôelle est ¨ lôorigine dôune des plus 

importantes séries du 20e siècle. Un joyau de la philatélie belge ! 

 

 

La trame classique à une seule couleur 

 

Avec la trame classique, les petits points restent toujours à la même distance les uns des autres, seule 

varie lôamplitude des points, côest-à-dire leur taille. 

Aux endroits où les points sont plus gros, la couleur sera plus marquée. 

 

ê lôinverse, la diminution de la taille des points générera une couleur plus nuanc®e. Nôoublions pas que la 

taille des points est de lôordre du micron ; lôîil nu ne percevra donc que la nuance de couleur. 

 

Deux trames seront appliqu®es lors de la confection, pour la valeur ¨ 30 F ®mise de 1958 ¨ 1972 côest une 

trame de 80 qui sera utilisée. Par contre pour la valeur de 12 F émise de 1966 à 1972 côest la trame de 70 

que lôon utilisera. 
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Feuilles : trois types de 50 timbres ont été imprimés 
 

Le premier type, en 1958 et se distincte par le N° de planche au-dessus du 5e timbre. Le numéro de la 

feuille se trouve dans la marge de gauche. 
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Le second type, apparait en 1958 et ce jusquôen 1972 pour le timbre de 30 F. 

 

Le N° de planche se trouve au-dessus du 5e timbre, la date dôimpression se trouve ¨ gauche du premier 

timbre et le numéro de la feuille suit la date vers la droite. 
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Le troisième type, de 1966 à 1972, est similaire au précédent, mais il se distingue par la numérotation des 

lignes horizontales de 1 à 5 dans la marge de droite et le N° de planche se trouve au-dessus du 6e timbre. 

 

 
 

 
 

Imprimé en héliogravure                 
  


